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LB BLASPHÈME EST LB LANGAGE 

DE L'ENFER
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Un pieux missionnaire, passant par un village, entendit 
des enfants blasphémer le saint nom de Dieu. Voulant leur 
taire comprendre combien était terrible le châtiment qui 
les attendait, il leur parla en ces termes .•x.“ Dans cette 
paroisse, mes enfants, on parle français, et si vous y ren­
contriez, par hasard, un homme qui parlât allemand, vous 
diriez que 1 Allemagne est sa patrie; s’il parlait espagnol,

• <- a'1*62 5"v*ent d’Espagne ; s’il parlait anglais qu’il
vient d Angleterre : et vous le regarderiez comme un étran- 
ger qui tôt ou tard doit retourner dans sa patrie. 
Enfants blasphémateurs, me corn prenez-vous ? Vous 
etes dans un pays chrétien et catholique, et vous n’en parlez 
pas la langue. Je comprends, au contraire, par vos blas­
phèmes, que vous parlez celle de l’enfer. Je dirai donc que 
vous êtes des étrangers, que l’enfer est votre patrie, et 
vousQ”^°Ur VOUS *,ez rej°indie ceux qui parlent comme

vous
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L’HELIOTROPE

‘‘Maman, disait un soir une petite fille, 
Expliquez-nioi pourquoi cette fleur si gentille 

Regarde tantôt le levant,
^ *e 8Ut^ tantôt le couchant.

G est, mon enfant, afin de voir sans 
Le soleil.—Et pourquoi cela ?

de Dieu le règle la sagesse,
Qui voulut te donner par là 

Une leçon, mon enfant.—Et laquelle ?
~"Ua voici ; Si tu veux que ton âme soit belle. 

Il tant constamment la tourner
* ri'8.^v'eu’ *e vra* s°leil, la lumière éternelle, 

Qui 1 a créée et qui seul peut l’orner. ”
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CONSEIL AUX ENFANTS
t;

d® 1 an’ a, Part autres étrennes, demandez à vos
C2»co3*i°“ BuUet!n k:
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